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POKER BUSINESS

Les pools dans le poker : une affaire à
plus de 500 000 euros qui soulève des
questions

Vincent Reynaert
Publié le 31 juillet 2026 . Lecture estimée : 7 min

Un joueur remporte 750 000 € sur un Spin &
Rush de Betclic, puis se retire du pool de
joueurs auquel il appartenait sans honorer le
contrat qui le liait à ce pool. L'affaire,
relayée notamment par le forum Club Poker,
remet sur la table une pratique méconnue du
grand public mais structurante pour
l'écosystème du poker en ligne.

Le 2 juillet 2026, l’actualité chez Betclic n’était pas forcément centrée sur la qualification de l’Espagne contre l’Autriche
mais plutôt sur ce qui se jouait sur ses tables de poker. En l’occurrence, sur une table Spin & Rush, son format de Sit&Go à
Jackpot, à 200€ de droit d’entrée, qui affichait une somme à sept chiffres. Pas moins d’un million était alors à se partager
entre les 3 joueurs dont 750 000 euros pour le vainqueur.

Ce vainqueur, régulier du format était également affilié à un pool de joueurs du site HyperSchool. Comme le veut le
règlement de cette structure auquel a adhéré le joueur, ce dernier est invité à verser 75% de ce formidable jackpot à la
communauté avec laquelle il communique notamment sur Discord.

Le joueur informe alors le pool qu’il transfère ses gains de Betclic vers un compte Binance, une étape logistique standard
pour ce type de somme. Puis plus rien. Il cesse de répondre au support du pool, ignore ses modérateurs, et quitte purement
et simplement le serveur Discord d’HyperSchool. La somme due au pool, environ 562 000 euros, reste à ce jour non
honorée.

Un représentant d’HyperSchool a lancé un appel public sur Club Poker pour retrouver le joueur, en rendant public son
identité et recruter un avocat pénaliste. La modération du forum a choisi de masquer les coordonnées du joueur, faute de
preuve définitive à ce stade.

Cette affaire, aussi spectaculaire soit-elle par son montant, n’est pas isolée. Elle relance une question de fond : que sont
exactement ces pools qui pèsent chaque jour sur les tables des plus grandes rooms en ligne, et pourquoi restent-ils
largement invisibles pour les opérateurs comme pour les joueurs occasionnels ?

Le pool, une mécanique de mutualisation du risque
Un pool de joueurs de poker repose sur un principe simple : plusieurs joueurs acceptent de reverser une part de leurs gains
nets à une caisse commune, qui est ensuite redistribuée entre tous les membres selon des règles fixées à l’avance, souvent
en fonction du volume de mains jouées ou du nombre de buy-ins engagés sur une période donnée. L’objectif n’est pas de
truquer le jeu, mais de lisser la variance individuelle.

Cette variance est particulièrement marquée sur les formats à jackpot progressif comme le Spin & Go, où une table peut
multiplier la mise initiale par plusieurs centaines, voire plusieurs milliers, sur un tirage aléatoire avant le début de la
partie.

https://hspool.com/fr
https://www.clubpoker.net/forum-poker/topic/246497-scam-562k€-au-sein-du-pool-hyperschool/
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Un joueur seul, même avec un edge (avantage technique) statistique réel sur le long terme, peut traverser des mois entiers
sans toucher le jackpot et cumuler des pertes qui mettraient en péril sa trésorerie personnelle. En regroupant plusieurs
centaines de joueurs, un pool transforme un revenu individuellement erratique en un flux collectif beaucoup plus
prévisible, chacun touchant sa part proportionnelle même s’il n’a pas personnellement gagné le jackpot du mois.

Pour comprendre cette logique sans connaître le poker, l’image la plus parlante est celle d’un pool de chauffeurs VTC qui
décideraient de mettre en commun leurs pourboires et leurs meilleures courses. Chacun reste indépendant, choisit ses
horaires et ses trajets, mais accepte de reverser une part de ses gains exceptionnels à une caisse collective en échange d’un
revenu plus stable les jours creux.

Ni le chauffeur ni le joueur ne changent leur façon de travailler. Seule la répartition finale du résultat est mutualisée.

Contrairement à une idée reçue, l’appartenance à un pool ne garantit pas le gain d’un jackpot, il permet de lisser l’impact de la variance. Ce qui, pour un
joueur non-initié, peut être pris comme un avantage aux tables.

HyperSchool, un poids lourd du secteur
HyperSchool illustre l’ampleur qu’a prise cette pratique. Le pool revendique plus de 1 300 joueurs actifs et un volume
mensuel de 277 millions d’euros de buy-ins sur environ 9 millions de tournois, couvrant les principaux réseaux du marché
comme Pokerstars, Winamax, partypoker, iPoker et GGPoker. Pour fonctionner, la structure met à disposition un logiciel
gratuit de tracking dédié au Spin & Go et au Heads-Up Sit and Go, qui sert à la fois d’outil d’aide à la décision pour les
joueurs et de mécanisme de contrôle des volumes déclarés par chacun.

Le fonctionnement repose entièrement sur un contrat interne et sur la confiance entre les membres, suivis au quotidien
via un serveur Discord qui fait office de siège social informel.

Il n’existe aucun statut juridique clair encadrant cette activité en France, aucun agrément, et aucune supervision par un
régulateur. Les flux financiers transitent fréquemment par des plateformes de cryptomonnaies, ce qui facilite les
transferts internationaux mais complique considérablement tout recours en cas de litige, comme le montre le cas
HyperSchool actuel.

Ce que cette affaire révèle sur le marché
L’apport de ces pools à l’écosystème du poker en ligne est réel et documenté. Des centaines de joueurs professionnels ou
semi-professionnels qui font tourner les tables en continu, sur des formats à forte fréquence comme le Spin & Go,
représentent un contributeur structurel au produit brut des jeux des rooms concernées. Sans ce volume régulier, la
liquidité de certains formats serait nettement plus fragile, avec des temps d’attente allongés pour les joueurs récréatifs.

Mais cette affaire met en lumière deux fragilités qui dépassent le simple différend financier entre un joueur et son pool. La
première concerne la confiance des joueurs qui ne font pas partie de ces structures. Un joueur récréatif qui affronte un
membre de pool sur une table ignore, la plupart du temps, que le résultat individuel de son adversaire est en partie
découplé de sa performance réelle grâce à la mutualisation.

Le jeu en lui-même reste équitable, les mains sont distribuées normalement, mais l’existence de ces mécanismes, quand
elle devient visible à travers un scandale portant sur plus de 500 000 €, alimente un sentiment diffus de défiance envers
l’intégrité globale des tables, y compris quand cette défiance n’est pas techniquement justifiée.

La seconde fragilité concerne la position des opérateurs eux-mêmes. Betclic, comme les autres rooms citées, n’est pas
partie prenante du contrat entre le joueur et HyperSchool, et n’a donc aucune obligation contractuelle d’intervenir dans ce
litige. Cette neutralité, tenable tant que ces structures restent discrètes, devient plus inconfortable lorsqu’un scandale

https://les-enjeux.com/wp-content/uploads/2026/07/2f25b92350.jpg
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financier de cette ampleur touche directement un jackpot remporté sur ses propres tables et se retrouve étalé
publiquement sur les plus grands forums de la communauté.

Le silence des opérateurs sur l’existence de ces pools, tolérée tant qu’aucune règle du jeu n’est violée au sens strict des
conditions générales, pourrait à terme être questionné comme un défaut de vigilance sur la perception d’équité de leurs
tournois.

Reste enfin la question réglementaire. Ces pools opèrent aujourd’hui dans un angle mort quasi total, ni déclarés comme
opérateurs de jeu, ni suivis par les autorités nationales, alors même que certains d’entre eux organisent des flux financiers
à six ou sept chiffres entre joueurs de différentes nationalités.

À partir de quel volume, ou de quelle exposition médiatique, un régulateur comme l’ANJ devrait-il considérer ces
structures comme un sujet de vigilance à part entière ? L’affaire HyperSchool, aussi anecdotique qu’elle puisse paraître de
l’extérieur, pourrait bien être le premier signal d’alarme sérieux sur ce point.


